
 1 

NOUVELLES  
DU SECAAR 
 
1er  trimestre 2002.                                                                                                              N° 117                              
 
 
 
 

 
Un puits encore plus profond que celui de Sychar (Jean 4 / 9-11)... 

 
 
Le SIDA est devenu une préoccupation pour les Nations Unies et pour toute l’humanité. Il est aujourd’hui 
la deuxième priorité après la prévention des guerres. Chaque nation se mobilise... mais les Eglises 
restent indifférentes. La question du SIDA va même jusqu’à les diviser : sans doute parce que les 
positions en leur sein sont très divergentes voir même parfois antinomiques. Pourtant des gens en 
meurent dans les communautés chrétiennes... mais on ne veut pas en parler. Silence total. 
Ce phénomène est peut être dû à l’ignorance de la maladie pour les uns, à l’ignorance théologique pour 
les autres, au pharisianisme de certains hommes de Dieu. Peu importe finalement : il est impérieux que 
les chrétiens soient éclairés sur le SIDA et que l’Eglise puisse assumer la responsabilité que Dieu lui a 
confiée. L’idéal serait qu’à chaque circonstance et face à chaque situation, l’Eglise puisse se référer, 
comme pour chaque chose, à Jésus Christ. En tant que chrétiens nous devons nous préoccuper du 
SIDA et faire tout ce qui est de notre devoir comme nous le faisons déjà face à la pauvreté, à la guerre 
et à l’injustice dans le monde. 
Le SIDA (Syndrome d’Immuno-déficience Acquise) est un ensemble de signes et symptômes qui 
surviennent chez une personne après l’affaiblissement de son système de défense (système 
immunitaire) causé par le Virus appelé VIH (Virus de l’Immuno- Déficience Humaine). C’est une maladie, 
comme le cancer, l’hépatite, la tuberculose... une maladie qui tue. 
Le SIDA se manifeste par des signes qu’on rencontre déjà dans d’autres maladies : de la diarrhée, une 
fièvre prolongée et inexpliquée, un amaigrissement important (la personne peut perdre 10% de son 
poids corporel en un mois), une fatigue généralisée, de la toux, des plaies sur le corps, etc... Tous ces 
signes sont communs à de nombreuses maladies et ne suffisent à détecter le SIDA. Et ces signes sont 
aussi semblables à ceux utilisés par Dieu pour punir les hommes à la suite de comportements immoraux 
ou contraires à Sa volonté. Mais ce ne sont que de rares cas : celui de Sodome et Gomorrhe, celui de 
Saphira et Ananias (Actes 5) et celui d’Hérode (Actes 12). Les signes du SIDA ne devraient pas 
conduire les chrétiens à condamner cette maladie : certains d’entre eux cherchent à comparer ces 
signes avec ceux que Dieu a utilisé comme exhortations et souvenirs en direction du peuple d’Israël 
(Deutéronome 28),  sortant ainsi le texte de son contexte.       

Le salut de Dieu en Jésus-
Christ veut rétablir tout 

l'homme et toute la 
création dans leur intégrité. 
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Le VIH/SIDA se transmet par : les rapports sexuels avec des personnes contaminées, les transfusions 
de sang ou les contacts avec du sang contaminé, de la mère infectée à son bébé...  Beaucoup de 
maladies sont transmises par les mêmes voies que le SIDA, mais n’ont jamais fait l’objet d’une « mise à 
l’index » particulière en milieu chrétien. Il s’agit des MST, de l’hépatite, et autres... Et ce n’est pas 
seulement par la seule voie du rapport sexuel que le SIDA se transmet. Même si celle-là est la plus 
importante (environ 90 %). Ignorons-nous les autres voies ?  Si nous faisons ainsi, cela sèmera 
beaucoup de confusion dans l’église, le jour où un chrétien considéré comme le plus pieux, voir un 
pasteur, sera infecté par le virus. Nombreux sont les chrétiens qui meurent de SIDA avant même que 
leur temps n’arrive parce qu’ils n’ont pas pu déclarer leur maladie pour recevoir les soins convenables. 
Ils ont peur d’être jugés et condamnés par leur église avant même le jour du jugement de Dieu.   
Il faut changer de mentalité. Tous nos actes néfastes ont toujours des conséquences, soit sur nous 
mêmes, soit, parfois et malheureusement, sur les autres (innocents). Mais Dieu n’est jamais 
responsable de ces conséquences. Loin de là. Et si c’était la malédiction divine contre l’humanité, 
pourquoi Dieu permettrait-il que des hommes puissent trouver des remèdes aujourd’hui, même si c’est 
seulement pour freiner l’évolution du virus dans l’organisme humain ? 
Le danger qui guète les églises, la confusion que le SIDA a semé parmi les communautés chrétiennes, 
est très dangereux. L’église serait en train de se tromper... jusqu’à ce que le SIDA la vide... et c’est le 
monde qui la condamnera. Le silence et l’ignorance qui règnent autour du problème du SIDA fait que 
ceux qui contractent le mal se taisent en se cachant et meurent seuls. Ceux qui sont séropositifs se 
marient paisiblement et procréent sans aucune précaution au sein de l’Eglise. Ainsi on aura, à un 
moment donné, en majorité des familles sidéennes. L’Eglise va perdre tous ses bras valides et risque de 
fermer faute de supporter ses dépenses. Est-ce qu’il faut attendre que les hauts dirigeants, les pasteurs, 
les anciens et diacres, meurent de SIDA avant que le voile ne soit levé sur ce fléau au niveau des 
églises, et que les malades du SIDA puissent être considérés au même titre que les autres malades 
dans l’Eglise... et que l’on puisse parler ouvertement cette maladie. 
Le changement de mentalité doit être produit pour que des actions concrètes soient suscitées au sein 
des communautés chrétiennes. Et il ne s’agira pas de parler seulement : il faudra, il faut, des actions 
concrètes et énergiques.  

CE QUE L’EGLISE PEUT FAIRE ? 
Prier spécialement pour demander la direction de Dieu. 
Sensibiliser les chrétiens au changement de mentalité et d’attitude vis à vis du VIH/SIDA et des malades 
du SIDA.  
Informer suffisamment toute la communauté chrétienne sur le SIDA à l’aide de documents fiables et de 
personnes spécialisées.  
Prier, intercéder en faveur de la découverte de vaccins et médicaments efficaces.  
Soutenir les actions de lutte conter le VIH/SIDA, de toutes les organisations, par la mobilisation des 
ressources internes financières et autres.  
Initier des actions de lobbying et de plaidoyer vers les gouvernements et les organisations 
internationales pour qu’ils puissent donner la première place à la lutte contre le SIDA, en subventionnant 
les médicaments pour les pauvres. 
Créer des structures d’écoute d’inspiration chrétienne pour les malades, les familles affectées, et les 
séropositifs. 
Susciter des forums d’échanges entre communautés chrétiennes, en particulier les responsables, sur le 
problème du VIH/SIDA.  
Initier des programmes d’éducation sexuelle chrétienne selon chaque classe de chrétiens (enfants, 
jeunes, mariés) avec des personnes spécialisées.  
Axer les programmes d’évangélisation et de développement sur le problème du VIH/SIDA. 
 
                                                                                         Théophile WUEMENOU.  
                                                                                                    BUPDOS 
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ACTIVITES  DU  SECAAR
Tchad : session de formation. 

Le RAPS a organisé à Sahr du 30 octobre au 1er  
novembre 2001, à l’intention des responsables 
de groupements, une session de formation 
portant sur la gestion financière. Madjirangué 
Madibaye et Roger Zürcher, deux personnes 
ressources locales, ont animé cette session qui 
a vu la participation de 22 responsables de 
groupements. 
Les résultats de l’évaluation par les 
participants montre que leurs attentes ont été 
satisfaites et les objectifs de la session atteints. 
Toutefois, ils ont trouvé la durée de la formation 
trop courte et émis le souhait d’approfondir 
certains thèmes comme : le contrôle de caisse, 
le compte d’exploitation, le rapport financier…  

Côte d’Ivoire : séminaire à l’IBACY 
Du 6 au 9 novembre un séminaire rassemblant 
une cinquantaine de femmes venant de Bouaké, 
Tiébissou, Toumodi et Yamoussoukro (épouses 
de pasteurs, responsables de mouvements 
féminins, étudiantes en théologie, 
commerçantes et mères au foyer), a eu lieu à 
l’Institut Biblique de l’Alliance Chrétienne de 
Yamoussoukro. 
Solofo a animé ce séminaire en abordant les 
thèmes suivants : sensibilisation au 
développement holistique, initiation d’une action 
de développement communautaire, création 
d’activités génératrices de revenus.  
 
L’évaluation du séminaire par les participantes a 
montré que le séminaire a répondu à leurs 
attentes et que les activités génératrices de 
revenus les ont beaucoup intéressé : chaque 
participante envisage d’entreprendre une 
activité génératrice de revenus (quelques unes 
ont déjà présenté des draft de petits projets au 
Consultant du SECAAR) et le groupe de 
femmes de l’IBACY va créer une petite ferme de 
démonstration (jardin potager et petit élevage de 
lapins et/ou de poules de race améliorée).  
 

Côte d’Ivoire : Séminaire de formation  
La SIL a organisé, à l’Institut Biblique de 
l’UEESO à Man, du 19 au 23 novembre, un 
séminaire pour 17 agents alphabétisateurs de 
l’APTAW (Association pour la Promotion, la 
SECAAR Traduction et l’Alphabétisation en 
langue Wè). Le concours du SECAAR, 

représenté à Man par Solofo, avait été demandé 
pour aborder les thèmes suivants : approche 
biblique du développement, création et gestion 
de projets générateurs de revenus. 
Les participants ont été particulièrement 
intéressés par ce séminaire mais souhaitent que 
la gestion d’un petit projet générateur de 
revenus soit reprise l’année prochaine avec un 
cours de comptabilité simplifiée. 

Bénin :  Formation au BUPDOS 
Du 18 au 20 décembre s’est déroulée à Comé la 
formation de 18 chargés de programmes, chefs 
de division et animateurs des zones du 
BUPDOS, sur l’approche participative en 
matière de développement.  
Les objectifs de l’atelier étaient de permettre aux 
agents du BUPDOS de se familiariser au 
concept de «l’approche participative » (ses 
objectifs et ses outils). Théophile Wuémenou , 
Pierre Bediye et Mme Gbaguidi ont présenté les 
méthodes participatives suivantes : MARP 
(Méthode Accélérée de Recherche 
Participative) et APNV (Approche Participative 
Niveau Villageois). Cette dernière est une 
innovation béninoise. 
 

Togo :  Séminaire de la Cevaa  
Le Centre Protestant de Formation et de 
Rencontre (CEPROFORE) d’Atakpamé a 
accueilli du 10 au 14 décembre le séminaire de 
la Cevaa consacré à la mise en place des 
Programmes missionnaires. 
L’équipe du Secrétariat Général de la Cevaa, le 
pasteur Franck Dubra, Secrétaire Général de 
l’Eglise Evangélique Presbytérienne du Togo, 
ainsi que Théophile Wuémenou et Solofo du 
SECAAR, ont animé ce séminaire qui portait sur 
les thèmes suivants : base biblique et 
fondements théologiques des Programmes 
missionnaires ; planification, pilotage et suivi-
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évaluation de projet ; procédures Cevaa 
(instruction des dossiers, aspect financier…). 
Les participants, délégués venant des Eglises 
membres de la Cevaa (Eglise Protestante du 
Sénégal ; Eglise Protestante Méthodiste de 
Côte d’Ivoire ; Eglise Protestante Méthodiste du 
Bénin ; Eglise Méthodiste du Togo ; Eglise 
Evangélique Presbytérienne du Togo) et 
quelques observateurs venant de l’EEPT, ont 
particulièrement apprécié les échanges pendant 
le séminaire, bien mesuré l’importance capitale 
du livre de Néhémie dans l’approche biblique du 
Management (Eglise et Management ) et saisi la 
portée des Programmes Missionnaires. 
 
Quatre autres séminaires semblables se 
dérouleront cette année 2002 avant l’Assemblée 
Générale de la Cevaa qui se tiendra à 
Antananarivo / Madagascar en octobre 
2002 .Dans l’attente, chaque délégation d’Eglise 
va « répercuter » chez elle, au travers d’un 
programme de sensibilisation et de formation 
approprié, les différentes informations acquises 
lors du séminaire. Et le SECAAR sera sollicité 
par la Cevaa pour apporter son appui à ce 
travail de suivi. 

Côte d’Ivoire : évaluation du SAR Danané 
Le Service d’Animation Rurale de l’église 
UESSO de Danané a demandé au SECAAR de 
procéder à l’évaluation de ses activités. Cette 
évaluation a été conduite, du 23 au 30 
novembre 2001 par Théophile Wuemenou 
(Consultant du SECAAR) et Médard (personne 
ressource locale). 

Rép. Centrafricaine : cours à la FATEB 
A la demande de la Faculté de Théologie 
Evangélique de Bangui (FATEB), un cours de 
théologie pratique sur le « Développement 
holistique » a été dispensé du 1 au 12 octobre 
2001par Mme Lucette Massaga, pasteur de 
l’Eglise Protestante Africaine (Cameroun). 
 

 
 
 
INTERVENTIONS DU SECAAR 

1er Trimestre 2002. 
Bénin : 23 au 31 janvier, le BUPDOS formera 
ses agents et responsables de projets sur la 
planification stratégique. 
Burkina Faso : 28 janvier au 1 février, 
formation des nouveaux animateurs de l’AMI sur 
les méthodes et techniques d’animation et suivi 
de l’exécution du programme triennal. 

Tchad : 4 au 8 février, séminaire de formation, 
organisé par le Centre d’Animation Rurale de 
Maïlao, ayant pour thème : « Genre et 
Développement »  
Tchad : 15 au 25 février, mise en place du 
projet TerrEspoir / Tchad et formation des 
responsables du projet sur la gestion des 
groupements. 
Bénin : 18 au 22 février, séminaire de 
sensibilisation sur « Eglise et Sida » organisé 
par le BUPDOS  à l’intention de ses animateurs 
et animatrices. 
Côte d’Ivoire : 27 au 28 février, suivi du 
Secrétariat d’Abidjan et réunion du Bureau 
restreint. 
Bénin/Togo : 2 au 5 mars, suivi des projets 
TerrEspoir du Bénin et du Togo. 
Côte d’Ivoire : 4 au 15 mars, élaboration du 
manuel SECAAR qui traitera du développement 
holistique. 
Bénin : 11 au 15 mars, atelier de formation 
portant sur la transformation des produits 
agricoles organisé par l’Eglise Protestante 
Méthodiste du Bénin pour les responsables des 
mouvements féminins. 

« En vérité, en vérité je vous le déclare, 
ce que vous demanderez au Père, il vous 
le donnera en mon nom. Jusqu’à présent, 
vous n’avez rien demandé en mon nom. 
Demandez, et vous recevrez afin que 
votre joie soit parfaite ». 
                                    Jean 16 / 23-24 
Le Conseil d’Orientation et de Suivi, le Bureau, 
et le Secrétariat de coordination du SECAAR à 
Abidjan, vous souhaitent leurs meilleurs vœux 
de santé, paix, bonheur et prospérité pour la 
nouvelle année 2002. 

 
 

TELEX 
La session ordinaire du Conseil d’Orientation 
et de Suivi du SECAAR aura lieu du 6 au 10 
octobre 2002 à Kinshasa en République 
Démocratique du Congo. 

 
 

 
 

 
 
 

Equipe de rédaction : 

Solofo Rakotojoelina 
Jean Michel Villemot. 
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